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Cette espece est tres caract6ristique et ne peut etre confondue avec aucun autr� Philon­

thus belge. En effet, la presence de series discales du pronotum de plus de 7 pomts ne se

retrouve, en Belgique, que chez deux especes: P. puncllts (GRA VENHORST, 1802) et P.

puella. P. puella se distingue facilement de P. punctus par:

les yeux plus courts que Jes tempes (Fig. 1),

la tete du mate trap6zoidale nettement plus large que le pronotum,

Jes series lat6rales du pronotum de moins de 20 points,

\es protarses du male nullement dilates,

!es tibias ant6rieurs argues,
un ed6age totalement diff6rent (l'edeage de l'exemplaire beige correspond parfa1ternent 

a Ia fig. 38 G, H, I du travail de COIFFAIT, p. 142).
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Fig. I. Avant-corps de P. puella NoRDM. (soies sensoriclles, palpes et antennes non figuris). Echelle: I mm. 
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3. Au nom de M. D. DRUGMAND, excuse, M. N. MArns presente la communication sui­
vante.

Pariade de Eusphalerum luteum (MARSHAM, 1802) 

(Coleoptera, Staphylinidae, Omaliinae) 

par Didier DRUGMAND 

lnstilut royal des Sciences naturelles de Belgique, Dllpartement d'Entomologie, rue Vautier 29, B-1040 Bruxel­

les. 

Reswne 

On decrit la pariade de Eusphalerum Juteum (MARSHAM). 

Durant le mois de juin 1991, nous avons capture, au bord de chemins forestiers a

Virton (Belgique: U.T.M. code MOMU FQ 89), environ deux cents specimens de l'Oma­
liinae Eusphalerum luteum (MARSH.). Ces insectes se trouvaient sur la tige, les feuilles et 
J'ombelle de carottes sauvages (Daucus carotta L.). 

Afin d'etudier le cycle de ce Staphylin, nous l'avons 6leve dans des conditions de 
laboratoire (temperature diume oscillant entre 19 et 25 °C, humidite relative = ± 70%) 
dans des boites de plexiglas transparentes. Des ombelles de carottes avaient ete dispos6es 
dans ces boites. 

Suite a l'envahissement des enceintes d'6levage par un champignon, Jes Omaliinae sont 
morts au bout d'une quinzaine de jours sans laisser de descendance. Toutefois, quelle ne 
fut pas notre surprise lorsque nous avons observe, durant !es premiers jours de 1'61evage, 
des danses singulieres pr6ludant a l'accouplement de ces Eusphalerum. Cette pariade se 
d6roulait comme suit: 

Le male se hisse sur la femelle a l'afret et se positionne parallelement a elle, ses man­
dibules se trouvant a la hauteur des yeux de celle-ci. Le m.1.le enserre ensuite ses pattes 
anterieures autour de l'articulation entre le pronotum et Jes 6lytres, les pattes medianes 
s'appliquent, quant a elles, contre Jes 6pistemes et epimeres mesothoraciques tandis que 
les pattes post6rieures soot po sees contre l' apex des 61 ytres ou sur I' abdomen. Les anten­
nes de la femelle soot constamment dirigees vers )'avant alors que celles du male s'ali­
gnent suivant la perpendiculaire a !'axe du corps. La femelle commence alors a parcourir 
les fleurs de carottes ou se d6place sur les parois des boites d'6levage, le male restant 
toujours immobile (hormis de tegers mouvements des antennes parfois perceptibles), 6troi­
tement applique contre le dos de la femelle. Ces d6placements durent plusieurs minutes 
voire une heure, la femelle marquant de temps en temps quelques arrets pour se nourrir 
de pollen ou de debris vegetaux. Parfois, lorsque la femelle est arretee le mate s'avance 
quelque peu, glisse sa tete entre les antennes de la femelle et s'alimente a son tour. Lors­
qu'il est sustente ou lorsque la femelle se remet en mouvement, il se recule et reprend sa 
position initiale. 

A certains moments, le male glisse Iegerement vers l'arriere (les mandibules 6tant alors 
a la hauteur de la region collaire de la femelle). Son segment genital titille ensuite Jes 
demiers urites abdominaux de la femelle (le segment genital de cette demiere 6tant en 
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partie invagin6). Peu apre.5, la femelle reati.se de p�tites �s�s circulaires de la, d�ite
vers Ja gauche puis de Ja gauche vers la drmte. Apres une d�z.a.m_e de tours, ell� � arrete,_se cambre sur ses pattes anlerieures et medianes. Le mile devagme alors son edeage qm
vient s'appliquer parallelement aux demiers stemites abdominaux de_ la fem_elle. Apres
quelques courts instants, ('apex du lobe median penetre dans les vmes g6mtale� de la 
femelle, Jes parameres s'appuyant contre le demier stemite abdominal. La copulat1on_ dur
une vingtaine de secondes. Ensuite, la femelle reprend ses d6placements, se noumt, ...
Nous avons ainsi pu assister a trois a cinq accouplements entre un me�e couple. �ous 
n'avonsjamais vu de ponte apres la copulation ni clans les deux heures smvant celle-ct. 

Ces danses circulaires ont ete observees une trentaine de fois, aussi bien dans les en­
ceintes d'elevage que, plus tard, in situ (en lisiere de forets ou de prairies). A notre con­
naissance, ce type de pariade n'a jamais ete signale chez \es Staphylinidae. 

Reference 

ZANEITI, A., 1987. - Fauna d'lralia. Coleoptera Staphylinidae. Omaliinae. Bologna, 
472 pp. 

Bull. Annis Soc. r. belge Ent. 128 (1992): 37-46

Faune araneologique du 'site de Corphalie' 

(Antheit, Prov. Liege) 

par Leon BAERT 1 , Jean KEKENB0SCH 1 & Jean-Pierre MAELFArr2 

1 Depaltement d'Entomologie, lnslilul royal des Sciences naturelles de Belgique, roe Vautier 29, B-1040 Bruxel­
les. 

? lnstituut voor Natuurbehoud v/d Vfoamse Gcmeenschap, Kiewitdreef 3, B-3500 Hassell. 

R<!swne 

Cinq habitats ont e1e echantillonnes dans le 'site de Corphalie' (Antheit) a.fin d'evaluer 
son interet ecologique. Les araignees son/ ici traitees. 257 especes Ont e1e capturees dont 
10% doivent etre comiderees comme tres rares pour notre fau11e. 

Abstract 

Five habitats of the 'site de Corphalie' have been sampled for evaluation of its ecologi­
cal intrest. 257 spider species were caught of which 10% to be considered as very rare for 
Belgium. 

Introduction 

L'6tude ici pr6sent6e est le r6sultat d'une demande de la part d'une association de 
riverains de la commune d' Antheit d'6valuer l'interet ecologique du 'site de Corphalie', 
afin d'introduire une demande aupres de la Region Wallonne pour l'obtention de statut de 
Reserve Naturelle pour le site et de ce fait eviter )'implantation de stands de tir au clays 
dans Jes anciennes carrieres. 

Lieu d'tthantillonnage, materiel et m�thode 

Le 'site de Corphalie' se situe a la hauteur des coteaux calcaires et dolomitiques du 
versant Sud de la vallee de la Meuse. Les roches escarpees s'elevent tres rapidement a
environ 50m au-dessus du niveau de la Meuse. 

Le plateau a ete fortement transfonne suite a !'exploitation industrielle des schistes 
alumineux pour la production d'alun. Apres traitement, Jes schistes calcines, de couleur 
rouge, etaient abandonnes ainsi qu'une grande quantite de sol re5iduaire contenant des 
metaux lourds tels que zinc, plomb, cadmium etc ... Cette activite debuta en 1763 et se 
termina en 1920. De la, la quasi totalite du plateau du site comporte actuellement une 
multitude de carrieres abandonnees et des remblais de natures diverses (calcaires et schis­
teux). 

En plus, depuis 1920, ce terrain 6tant totalement abandonne, il devint petit a petit un 
depotoir public avec deversement d'ordures, de remblais comme morceaux d'asphalte 




